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Résumé 

Dans cet article nous décrivons la dyna-

mique temporelle et la représentativité d’un 

ensemble terminologique. Le vocabulaire 

est constitué à partir des unités lexicales uti-

lisées pour la construction des menus de na-

vigation des pages d’accueil de sites web 

d’une zone DNS d’établissements universi-

taires. Ainsi positionnées, les unités lexi-

cales sont des descripteurs des contenus 

sous-jacents des sites. Nous montrons que 

malgré l’évolution très dynamique et tan-

gible des contenus du web, certaines pro-

priétés remarquables émergent quant à la 

stabilité voire la convergence des choix de 

ces unités lexicales par les webmasters du 

domaine. 

1 Introduction 

Le site web en tant que support de communica-

tion hypertextuel relève d’une catégorie de do-

cuments numériques particulière (Rouquette, 

2009). Les contenus textuels des menus de navi-

gation, constituent le vocabulaire d’une taxono-

mie de descripteurs décrite par ailleurs 

(Reymond, 2007 ; Pinède & Reymond, 2010). 

Après une présentation contextualisée du do-

maine source de ces unités lexicales hypertexte 

(ULH), qui soulignera la singularité du corpus en 

regard de corpus documentaires classiques par 

les pratiques langagières (Aussenac-Gilles & 

Condamines, 2004), nous montrerons la repré-

sentativité des ensembles terminologiques cons-

titués sur quelques sites seulement, puis leur 

stabilité en opérant une comparaison diachro-

nique, ces résultats offrant des « indicateurs for-

mels de contextes définitoires et informatifs » 

(Otman, 1995). Nous appliquons notre démarche 

aux sites web d’universités dont les sites de na-

ture informative sont considérés comme matures 

de par leur historicité. Ensuite, nous présenterons 

nos deux terrains d’investigation, les universités 

de Bordeaux 1 et Bordeaux 2, et la méthodologie 

de constitution de corpus d’ULH sur deux tem-

poralités rapprochées, 2009 et 2011. Nous mon-

trerons la représentativité des corpus obtenus sur 

un corpus aléatoire de sites web du domaine 

universitaire. 

Enfin, nous présenterons quelques résultats issus 

de la comparaison quantitative de nos corpus 

d’ULH, pour en dégager la dynamique. 

2 Description du corpus source des uni-

tés lexicales 

Bien que comparable aux constructions de res-

sources terminologiques issues de corpus de 

textes ou d’entretiens d’experts (Rousselot & 

Frath, 2002), l’utilisation d’unités lexicales ex-

traites des menus de navigation est particulière. 

Ces termes sont relativement faciles à repérer 

automatiquement mais ils ne sont pas « enchâs-

sés dans le co-texte ». Ces termes sont par es-

sence censés représenter les contenus profonds 

qu’ils relient, en quelque sorte des descripteurs 
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ou métadonnées de l’ensemble des contenus du 

site (Pinède & Reymond, 2011). 

2.1 Site web organisationnel 

Nous avons choisi de travailler sur des corpus de 

sites représentant un certain type d’organisation : 

nous appellerons ces sites « sites web organisa-

tionnels » (SWO). Ce choix de constitution de 

corpus, sous couvert d’organisations relevant 

d’un même domaine (au plan de leurs activités), 

garantit un facteur de cohérence et 

d’homogénéité, condition nécessaire au traite-

ment terminologique (Bourigault et Charlet, 

2004).  

2.2 Page d’accueil et ULH  

La page d’accueil présente l’information gérée 

par l’organisation ou la structure concernée, tout 

en traduisant des choix sélectifs et stratégiques 

(Nielsen, Tahir, 2002) par les ULH. 

Dans le cadre de notre recherche, nous considé-

rons donc la page d’accueil en tant que « som-

maire » du site (au plan lexical), qui joue le rôle 

de menu pour le reste du site (Piotrowski 2009).  

Nous avons montré que les ULH de la page 

d’accueil, produisent une signature textuelle et 

sémantique de cette page  (Reymond et Pinède, 

2010a).  

Après avoir montré la représentativité de la taxo-

nomie constituée, nous nous intéressons ici à sa 

dynamique temporelle, par la comparaison de 

deux corpus d’ULH issus d’un ensemble de 

SWO du domaine universitaire. Nous montrons 

la tendance globale de cette dynamique à court 

terme par une comparaison diachronique établie 

entre 2009 et 2011. L’intérêt de ces travaux est 

de montrer la stabilité de ces termes au sein d’un 

même domaine, malgré la dynamique générale 

du web. 

3 Méthodologie 

3.1 Constitution des corpus d’ULH 

Nous avons collecté les ULH présentes sur les 

interfaces de pages d’accueil de sites web rele-

vant du domaine organisationnel de deux établis-

sements universitaires de sciences (Bordeaux 1) 

et de santé (Bordeaux 2). Nous montrons la re-

présentativité de cet ensemble terminologique 

pour évaluer sa transférabilité immédiate sur 

d’autres contextes universitaires. Nous définis-

sons le taux de recouvrement comme le nombre 

d’ULH présentes et faisant partie du corpus par 

rapport au nombre total d’ULH sur une page. 

Nous comparons ce critère sur les sites en rap-

port avec les sites de la collecte terminologique 

(Tableau 1) puis sur des sites de zones DNS 

d’établissements de villes aléatoirement sélec-

tionnées.  

L’analyse de la dynamique du corpus nous con-

traint à réduire par sélection les sites présents 

simultanément en 2011 et sur le site webar-

chive.org pour la collecte 2009. 

Au final, notre corpus de site pour la comparai-

son est constitué de 96 pages d’accueil, 48 issues 

des domaines DNS de l’université de Bordeaux 

1, et 48 des DNS de Bordeaux 2. Les ULH ainsi 

recueillies ont été classées dans une taxonomie 

de représentation de la communication web de 

ces organisations. Le lecteur intéressé suivra une 

présentation de cette construction  (Pinède et 

Reymond, 2010,2011) ainsi que résultats de 

quelques tests applicatifs (Reymond & Pinède, 

2010a, 2010b), ainsi qu’un approfondissement de 

cette étude de dynamique terminologique sur les 

classes de la taxonomie (Pinède et. al, 2001). 

Pour chaque année (2009 et 2011) nous mesu-

rons le nombre total d’ULH (ULHt) ainsi que le 

nombre d’ULH distinctes (ULHd) par leur forme 

au plan lexical.  

4 Résultats 

4.1 Taux de recouvrement 

Le tableau 1 montre la représentativité du voca-

bulaire de la taxonomie sur les deux universités 

de constitution. Quelques pages présentent un 

taux à 0 % : les pages d’accueil de ces sites sont 

en général réduites à leur plus simple expression, 

et ne sont donc pas représentatives.  

Les deux zones DNS de référence n’obtiennent 

pas des taux de 100% du fait des ULH non perti-

nentes, ou encore de la présence de liens 

d’actualités, donc dynamiques et volatiles.  
 Bx1 Bx2 

Nombre de sites analysables 78 77 

Tx à zéro 2 2 

Recouvrement moyen 76 % 74 % 

Recouvrement moyen hors zéros 78 % 75 % 

Tableau 1 : Pouvoir de recouvrement de la taxonomie sur 

les universités Bordeaux 1, 2  

Dans le Tableau 2 figurent les résultats obtenus 

sur un autre établissement bordelais (Bordeaux 

3) relevant d’un autre secteur disciplinaire 
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(Lettres), et montrant un taux de couverture tout 

à fait comparable à ceux obtenus précédemment. 
 Bx3 UPPA Tlse1 Tlse2 Tlse3 

Nbsites 41 105 26 97 106 

Tx à 0 2 4 3 3 3 

Tx moyen 70 % 70  61  74  69  

Hors nuls 73 % 73 70 76 70 

Tableau 2 : Pouvoir de recouvrement de la taxonomie sur 

les zones DNS des universités de Bordeaux 3, Pau et Pays 

de l’Adour, Toulouse 1, 2 et 3. 

Le Tableau 2 montre encore ce taux sur l’UPPA, 

un établissement régional multidisciplinaire, et 

enfin sur les sites des universités de la ville de 

Toulouse (1, 2, 3).  
 Montp.1 Montp.2 Montp.3 Nice 

Nbsites 44 115 22 90 

Tx à 0 3 6 4 11 

Tx moyen 73 65 64 53 

Hors nuls 79 70 79 61  

Tableau 3 : Pouvoir de recouvrement de la taxonomie sur 

les zones DNS des universités de Montpellier 1, 2 et 3, et 

Nice. 

De même (Tableau 3) les tests réalisés sur les 

universités de Montpellier et de Nice se révèlent 

extrêmement rassurants. Les taux de recouvre-

ment obtenus ici sont tout à fait satisfaisants. 

L’écart pour l’université de Nice est dû à la pré-

sence d’un nombre important de pages d’accueil 

en anglais lors du recueil. Tout ceci valide notre 

hypothèse initiale quant à la représentativité du 

corpus d’ULH sur les web issus du domaine des 

universités françaises. 

Les récurrences lexicales observées démontrent 

les régularités de structuration informationnelle 

et éditoriale dans les pages d’accueil des sites 

web de type universitaire. 

4.2 Dynamique temporelle du corpus 

Conformément aux attentes, une augmentation 

du nombre d’ULH s’affirme en 2011 par rapport 

à 2009. Le Tableau 4 montre les caractéristiques 

générales des collectes terminologiques sur les 

96 sites.  
 2009 2011 

Nb d’ULH (avec occurrences) – ULHt 2096 2940 

Nb d’ULH distinctes (ULHd) 1597 1895 

Proportion des ULHd / ULHt 76 % 64 % 

Tableau 4 : Caractéristiques des ULH collectées et retenues. 

Toutefois, la ligne des ULH distinctes montre 

que cette augmentation de près de 40% n’est plus 

que de l’ordre de 18% au plan lexical.  

Le tableau 5 montre la dynamique globale du 

corpus des ULH. Le sous ensemble 2009-2011 

représente les ULH présents sur les deux an-

nées
1
.  

 ULHt ULHd Proportion 

Disparus 2009 841 779 92,6 % 

Communs 2009-2011 2762 818 29,6 % 

Apparus 2011 1433 1077 75,2% 

Total  5036 2674 53,1% 

Tableau 5 : La dynamique du corpus des ULH. Les dispa-

rus, les communs aux deux années et les apparus.  

Les spécifiques de 2009 sont des ULH qui ont 

disparues entre les deux périodes de collecte. Les 

spécifiques 2011 sont des ULH apparues en 

2011. Trois remarques principales sont à men-

tionner : 

- L’ensemble commun entre les deux corpus 

est de 53,2%, alors que seuls 29,6% sont 

communs sur le sous ensemble des ULH 

distinctes ; 

- Le sous ensemble d’intersection 2009-2011, 

montre un principe d’occurrence très im-

portant (3 en moyenne) ; 

- la comparaison des deux corpus spécifiques 

(2009 et 2011) montre en 2009 une très 

grande dispersion des ULH que l’on ne re-

trouve pas de façon si marquée en 2011 

(plus que 75%). 

5 Conclusion 

Nous avons montré la représentativité des sous-

ensembles terminologiques. La collecte sur deux 

zones éditoriales (plus de 100 sites), suffit pour 

obtenir un corpus représentatif des menus des 

pages d’accueil du domaine universitaire. Au 

plan de sa dynamique, le volume global des cor-

pus d’ULH a nettement progressé entre 2009 et 

2011. Les ratios montrent une convergence, au-

trement dit une normalisation terminologique, 

des ULH nouvellement utilisées vers un noyau 

                                                           

1 Le nombre total ULHd dans ce découpage du corpus 

(2009-2011) est inférieur au nombre total d’ULHd du ta-

bleau 4 (1592+1891) du fait que dans ce dernier, la cardina-

lité de l’ensemble ULHd commun 2009 et 2011 est comptée 

deux fois.  
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relativement stable (l’intersection des ensembles 

2009 et 2011). De surcroît, les nouveaux termes 

apparaissent avec une multiplicité importante 

diminuant la proportion d’« hapax » de la zone 

éditoriale. D’autant que nous avons considéré 

pour cette analyse les diverses et nombreuses 

formes lexicales possibles. Ces résultats nous 

permettent d’apprécier la représentativité et la 

dynamique pour affiner notre approche. Nous 

envisageons d’abord de réaliser un traitement 

lexical (incluant les flexions, les marques de 

langage et lemmatisation) afin d’appuyer un 

système d’apprentissage automatique. Les pers-

pectives sont de mettre en œuvre un classement 

en taxonomie (Rastier et al., 1994, Tellier, 2009), 

dirigé au plan sémantique, tout en soulignant les 

singularités issues de la considération du degré 

méta-linguistique du vocabulaire traité. De plus, 

un des autres objectifs de ce travail est de pou-

voir appliquer notre méthodologie à d’autres 

domaines (collectivités territoriales, sites com-

merciaux, etc.) afin d’étendre les domaines 

d’application de la taxonomie. 
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